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Actualité de la vie apostolique

Les fils de saint Dominique, comme d’autres religieux (franciscains, 
carmes, etc.), mènent une vie religieuse particulière, ni monastique ni vouée 
uniquement aux œuvres de la vie active. Cette vie est souvent mal connue. 
Les médiévaux la désignaient sous le nom de vie apostolique, parce qu’elle 
s’inspire de la parole de saint Pierre : « Quant à nous, nous serons tout entiers 
à la prière et au ministère de la parole » (Ac 6, 4). Saint Thomas d’Aquin la 
décrit en une belle formule : «  contempler et livrer aux autres le fruit de la 
contemplation ». Pourquoi cette vie apostolique revêt-elle aujourd’hui une 
actualité aiguë ? Parce qu’elle semble faite pour nos temps marqués par la 
tristesse et le désespoir.

Le religieux de vie apostolique (et le chrétien qui fait oraison) contemple, 
dans l’étude et la liturgie, le mystère de Dieu. Avec saint Thomas, il se laisse 
fasciner par la question : « Qu’est-ce que Dieu ? » Dieu, Aristote l’avait déjà 
compris, est la Joie. Le contemplatif chrétien sait par la foi, et expérimente 
par l’amour, « qu’à l’origine de toutes choses, il [y a] non pas l’irrationalité, 
mais la Raison créatrice, non pas le hasard aveugle, mais la liberté » (Benoît 
XVI, Disc. aux Bernardins, 12 sept. 2008). Au commencement, il y a la sagesse 
et la liberté créatrice qui, par bonté, a fait le cosmos, et, à son image et à sa 
ressemblance, les anges et les hommes. Le vrai Dieu est la joie communiquée 
par amour.

Le contemplatif regarde le visage du Christ. Dans l’incarnation et la croix, 
il voit « la plus grande merveille, à laquelle sont ordonnées toutes les autres » 
(Saint Thomas). Dieu est venu chercher et sauver l’homme perdu. « Dieu s’est 
fait homme pour que l’homme soit fait dieu » (Saint Athanase). Non seulement 
chacun est aimé personnellement, mais chacun est cherché par le Christ, qui 
veut l’arracher à ses souillures et à la mort éternelle, au prix d’une passion 
inouïe. Comment une telle vérité ne porterait-elle pas l’espérance à incandes-
cence ? C’est après l’incarnation du Christ que les hommes ont commencé à 
croire au bonheur, aspirant à une béatitude céleste qui se construit ici par la 
« vie en Christ », et qui ne passera jamais.



Ces vérités contemplées ne sont pas seulement abstraites, elles sont de vivantes 
réalités : Dieu, océan de la joie ; Jésus, source de l’espérance. Elles finissent par occuper 
tout le champ de la conscience, comme la pensée de la bien-aimée le cœur de l’amoureux. 
Mais loin de se refermer sur lui-même, le religieux de vie apostolique (et le chrétien qui 
veut incarner l’évangile dans sa vie) s’applique « par principe, ardemment et de toutes 
ses forces, à se rendre utile à l’âme du prochain » (Constitutions dominicaines). Car 
l’amour du prochain est une extension nécessaire et homogène de l’amour de Dieu. Il est 
appelé par la plénitude de la contemplation, il est la pierre de touche de son authenticité. 
Dans la vie apostolique, il revêt la forme d’une miséricorde spirituelle : «  livrer aux 
autres ce qui a été contemplé ».

Attention, cet effort de communication que l’on appelle la prédication est une réalité 
vivante, comme l’est l’objet de la contemplation, et complexe, comme le sont les destina-
taires de la parole. Elle suppose une forte empathie de l’apôtre avec toutes les misères 
rencontrées et une grande liberté de cœur. C’est une activité variée en ses modes 
concrets  : homélie, catéchèse, conférence, topo lors de camps et pèlerinages, cours, 
article, communication par l’art, discussion au hasard de transports en commun… Il 
s’agit toujours de favoriser un but unique  : que l’âme de l’autre s’applique (selon le 
chemin qui lui est le mieux proportionné) à s’unir aux réalités contemplées. Que Dieu et 
le Christ lui fassent goûter qu’ils sont la joie et la source de l’espérance. Cet autre (pour 
nous) n’est pas un étranger pour l’Autre qu’est Dieu, il est aimé de lui avant que le 
monde ne fût, il est incroyablement cherché par le Christ.

L’homme contemporain vit au cœur de sociétés où est absente la vraie communion 
entre les hommes. Les modernes cités cachent mal un profond désespoir, sous un 
optimisme de façade ou sous une implacable course à la réussite matérielle. Elles n’ont 
aucune certitude solide, aucune espérance éternelle à offrir aux hommes. Quel choc, 
lorsqu’un être qui habite cette vieillesse du monde est atteint au cœur par la Parole, 
neuve et imprévue : La joie qu’est Dieu est pour moi aussi ! « Le Christ m’a aimé, moi, et 
s’est livré lui-même pour moi » (Ga 2, 20) !

J’ai encore dans le cœur le regard étonné de cette jeune musulmane en détresse 
rencontrée dans le métro. Lorsque je lui ai dit de prier le Christ, elle m’a répondu : 
« Mais il va me punir ! » Je crois cependant qu’elle a entrevu son vrai visage, puisque, 
avant de me quitter, elle a baisé la croix de mon rosaire. Les frères de vie apostolique, 
qui mènent la vie conventuelle, sont aussi par nature itinérants et mendiants. Ils doivent 
certes se déplacer pour l’apostolat. Il leur faut surtout avoir conscience du « miracle de 
leurs mains vides » (Bernanos), et, sans cesse, se convertir pour aider chacun à trouver 
son chemin unique vers le cœur du Christ. Je pense à Nadia, mais aussi à Sarah, à des 
agnostiques en recherche, à tant de chrétiens désemparés… Comment « appliquer l’âme 
des autres à la contemplation » ? C’est là, nous dit saint Thomas, le plus beau des sacri-
fices.

Chers amis, par vos prières et aussi par vos aumônes, aidez nos jeunes frères en 
formation, aidez nos jeunes pères qui s’appliquent à passer les grades canoniques ou 
inaugurent leur apostolat, aidez-nous, comme le voulait notre père saint Dominique, « à 
étudier sans relâche et à mourir pour le Christ ».

fr. Louis-Marie de Blignières, prieur
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G	 Début mai, le Père de Bazelaire se rend à Paris pour rejoindre l’équipe 
nationale de Domus Christiani afin de préparer l’année à venir. Cette œuvre au 
service de la sanctification des foyers réunit des familles souhaitant progresser 
en commun au moyen d’une règle de vie.

G  A la Pentecôte, comme chaque 
année, nous accompagnons les 
milliers de pèlerins de Notre-
Dame-de-Chrétienté. Cette année, 
grande première, nous célébrons la 
Messe solennelle de clôture en rite 
dominicain dans la cathédrale de 
Chartres. Le Père Prieur, dans son 
homélie, exalte la beauté de 
l’Immaculée Conception.

G  Le 2 juin, les prêtres et diacres 
du Couvent rencontrent à Laval, 
avec les prêtres du diocèse, 
l’évêque nouvellement nommé, 
Mgr Thierry Scherrer.

G	 Le 14 juin, les Frères 
Ceslas-M. et Augustin-M. 
prononcent leurs vœux perpé-
tuels. Frère Bertrand-M. les 
rejoindra dans cet engagement 
définitif mi-septembre. Ce 
don total qui rejaillit sur les 
cœurs des proches se fait à 
l’ombre des « vieux » Frères, 
comme le Père Puibaraud, qui 
fête ses 25 ans de profession. 
L’ardeur des jeunes revigore 
les anciens qui les font 
bénéficier à leur tour de leur 
sagesse et de l’expérience de leur fidélité.

G	 Avec les mois de juillet et d’août, viennent les activités apostoliques multiples 
qui nous font côtoyer de nombreux fidèles. Un décompte rapide de ceux que 

L'évangile à Chartres.

Familles et invités lors des professions perpétuelles.
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nous avons accompagnés le fait 
constater : 75 étudiants, 130 
scouts, 75 garçons de nos camps, 
80 pèlerins divers, 40 retraitants 
(laïcs et prêtres),  100 enfants. La 
contemplation tout au long de 
l’année est la source qui alimente 
notre prédication pour instruire et 
élever ces âmes.

G	 La studiosité se fait plus 
précoce que d’ordinaire en 
septembre. Toute la première 
semaine se passe à répéter, revoir, 
préparer, pour être prêt pour le 
grand jour du 6 septembre, où le Frère Réginald-M. Rivoire est ordonné prêtre 
pour l’éternité par Mgr Joseph Madec dans l’église des Cordeliers à Laval. Pour 
la première fois nous prenons en charge l’ordination, non sans faire appel, il est 
vrai, à la compétence de séminaristes de la Fraternité Saint-Pierre pour nous 
aider. Notre Fraternité compte donc désormais huit prêtres, mais le Couvent 
sept, car le surlendemain, le Père Crignon nous quitte pour l’université de 
Fribourg où il va suivre pendant plusieurs semestres des cours de théologie.

Le Père Rivoire célèbre alors ses 
premières Messes au Couvent 
puis dans l’Ain. Il en dit une 
d’abord dans sa famille à Saint-
Jean-le-Vieux, puis le lendemain 
à Coligny, où il est accueilli 
chaleureusement par le curé, 
l’abbé Goy, et tous ses parois-
siens.

G  Les 12 et 13 septembre, le 
Père Prieur, accompagné de 
plusieurs de nos Frères, rejoint la 
foule des Parisiens qui accueille 

le Saint-Père à Paris. L’attention des fidèles aux discours que Benoît XVI fait 
entendre aux Bernardins, à Notre-Dame et aux Invalides révèle la soif d’un 
enseignement roboratif et orthodoxe, qu’il dispense d’une voix dont la douceur 
est si marquante.

Le Frère chroniqueur

Après la première Messe avec ses parents.

L'évêque, le nouveau prêtre, et les autres !
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A renvoyer au Couvent Saint-Thomas-d’Aquin, 53340 Chémeré-le-Roi

M., Mme, Mlle,
adresse :
	 tél. :
Courriel	 @

s’inscrit à la Retraite du Rosaire du                              au
et joint un chèque de 40 € à titre d’acompte à la Fraternité Saint-Vincent-Ferrier.
s’inscrivent (deux adresses) à la session de préparation au mariage des
et versent 30 € à titre d’acompte (même ordre qu'au-dessus).
désire être informé des prochaines activités de la Fraternité Saint-Vincent-Ferrier.
s’abonne à Sedes Sapientiæ (ordre du chèque : Société Saint-Thomas-d’Aquin).

CAFÉ – CATÉ
Pour étudiants et professionnels (18-35 ans), dans un café parisien,

le 1er mardi du mois de 20 h 30 à 22 h 
décembre : «Mai 68» (P. de Blignières et H. Kéraly)

janvier-juin : «Dieu» (P. de Blignières, puis P. Rivoire)

Renseignements : 06 16 67 71 42 – kfekt@yahoo.fr

Cercle thomiste
CONTEMPLER DANS L’AMITIE

L’approfondissement de la vie chrétienne 
au moyen de la lecture des textes de saint Thomas d’Aquin, 

Pour les 18-30 ans, un lundi par mois, de septembre à juin
à Paris, à partir de 19 h, avec le Frère Augustin-M. Aubry

Aidez à la formation des jeunes Frères et à l’apostolat de la Fraternité par 
vos prières et vos dons. Nous avons besoin de votre soutien.

• Dons sans reçu fiscal : à l’ordre de la Fraternité Saint-Vincent-Ferrier.
• Dons avec reçu fiscal : à l’ordre de la Fondation des Monastères.
• Offrande pour une messe (15 €), une neuvaine (150 €), un trentain (495 €)

(chèque à l’ordre de la Fraternité Saint-Vincent-Ferrier).
• Si vous êtes soumis à l’impôt de solidarité sur la fortune, 
vous pouvez obtenir une réduction d’impôt correspondant à 
75 % du montant de votre don dans la limite de 50 000 €.

Pour nous AIDER

Nouvelles

mesures fiscales
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Supplément au n° 105 de Sedes Sapientiæ  –  CPPAP 64773  –  ISSN 0751-668

RETRAITES DU ROSAIRE

Jésus revivant dans l’âme par l’action de Marie
Retraites prêchées par deux Pères de la Fraternité St-Vincent-Ferrier.
Un itinéraire spirituel accessible à tous, à partir des mystères du Rosaire.
(présentation audio de la retraite sur le site www.chemere.org)

À Poissy (région parisienne) :
• du samedi 27 au mercredi 31 décembre 2008
• du lundi 17 au samedi 22 août 2009
   (retraite de 5 jours avec prédication des mystères lumineux) 

À Notre-Dame du Chêne (près de Sablé-sur-Sarthe) :
• du lundi 16 au vendredi 20 février 2009
• du lundi 20 au vendredi 24 juillet 2009

Début et fin de retraite à 17 h 30                                 Prix réduit pour toute personne en difficulté.

Revue trimestrielle
de formation religieuse :

à la lumière de saint Thomas d’Aquin
dans la fidélité à la Tradition

et au Magistère de l’Eglise.

Abonnement : 33 €  –  minimum : 22 €  –  de soutien : à partir de 45 €

Sujets abordés dans les derniers numéros :

- Vie morale et contemplation, n° 102.	 - Du jeu à l’être, n° 102.
- Le mystère de la Trinité, n° 103.	 - Les miracles, n° 102.
- La fin du néo-thomisme ?, n° 103.	 - Le Christ et le mal, n° 103.
- Marie-Madeleine, un être de désir, n° 104.	 - Le Christ sauveur, n° 104.
- Saint Thomas commentateur de saint Paul, n° 104.
- Dom Calmet et l’esprit européen au siècle des lumières, n° 104.

PRÉPARATION AU MARIAGE
par le Père Raymond-Marie Puibaraud

Session de préparation au mariage pour fiancés,
à Poissy (78) du samedi (11 h) au dimanche (17 h) :

	 • 8 et 9 novembre 2008	 • 21 et 22 février 2009
	 • 18 et 19 avril 2009	 • 9 et 10 mai 2009


